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Extraits de ses Lettres de Turquie 

 

 « Le dernier événement de cet été a été la décision 
de deux sœurs de la communauté des Saints-Fabien-et-
Venance, Luciana et Piera, d’entreprendre un chemin 
d’intégration en Turquie. Après y avoir séjourné de mars à 
mai, elles viendront avec moi pendant les trois prochains 
mois, non plus cette fois pour visiter, mais pour habiter cette 
terre, sans autre but que de l’aimer et d’y allumer la petite 
flamme de leur propre foi. Le Seigneur fera le reste, en 
ouvrant les portes, en suggérant des chemins, en 
empruntant leur corps pour donner présence au sien. » 
 

 « Il est important de se demander comment des 
individus quelconques comme nous peuvent interpréter, à 
la lumière des événements, les signes de Dieu ; comment 
on peut en tenir compte concrètement à l’époque où nous 
vivons ; et comment cela peut contribuer à construire “son”  
règne, celui pour lequel JESUS est mort et pour lequel il a envoyé ses disciples, dont 
nous faisons partie, dans le monde entier. Notre petitesse n’est pas l’impuissance, 
mais la force même de JESUS, qui de grand qu’il était s’est fait petit et a choisi des 
voies inconnues du monde et mystérieuses encore pour nous aujourd’hui. » 
 

 « Il n’est pas facile d’abattre les murs et d’ouvrir fenêtres et portes. Nous 
sommes défaillants et limités. Mais comme me le rappelait un de mes amis, un 
mauvais burin entre les mains d’un grand artiste donne des chefs-d’œuvre, alors 
qu’un burin parfait dans la main d’un artiste médiocre produit des œuvres 
médiocres. “Remets-toi entre les mains de Dieu, me disait-il, avec toutes tes 
imperfections et tes étroitesses, et laisse-le faire usage de toi et agir avec sa 
puissance.” 
 Que celui qui souhaite se faire l’instrument de Dieu dans ce monde complexe, 
volcanique, mais aimé de Dieu, vienne. Qu’il apprenne la docilité du burin et se 
laisse utiliser par l’intelligence et par le Cœur de Dieu. Qu’il vienne. Le Seigneur 
cherche de tels instruments “inadaptés” et suscite en nous les désirs et la disponibilité 
correspondants. » 
 

 « Une confidence : cette nuit, je me suis réveillé en me demandant : “Que 
fais-je ici ?” La phrase de Jean l’évangéliste m’est venue à l’esprit : “Et le Verbe s’est 
fait chair et il est venu habiter au milieu de nous.” Je suis ici pour habiter au milieu de 
ces gens et permettre à JESUS de le faire en lui prêtant ma chair. » 
 
 

 


